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Burundi : le nouveau gouvernement consacre la ligne dure adoptée par le pouvoir

@rib News, 01/09/2015 &€“ Source AFP Le retour au premier plan da€™un dur du parti au pouvoir, dans un gouvernement
burundais dominA®© par des fidA'les A la loyautA© A©prouvA©e, consacre la ligne inflexible adoptA©e depuis le dA©but de la
par le prA©sident Pierre Nkurunziza et douche les espoirs da€™ouverture entrevus, selon les analystes.

Face A la crise A©maillA©e de violences meurtriAres qui a A©clatA®© fin avril avec la€™annonce de sa candidature A un 3e
mandat, jugA© anticonstitutionnel par Ia€™opposition, la sociAGtA®© civile, IA€™Eglise catholique et une partie de son parti, le
prA©sident NKkurunziza et ses soutiens ont rarement dA©VIA© da€™une position intransigeante, quitte A diviser le pays et A |
sur la scA’ne internationale. [Photo du nouveau Gouvernement : Autour du prA©sident de la RA©publique, les deux Vice-
prA©sidents, les vingt ministres et le SecrAGtaire gA©nA©ral du Gouvernement]

"Le message envoyA© par Nkurunziza avec ce nouveau gouvernement est +je ne IA¢che rien+, et cA€™est dans la droite
ligne des dACcisions prises jusqua€™ici", commente un universitaire burundais ayant requis lJa€™anonymat. Avant sa rAOA®
au ler tour le 21 juillet, lors da€™une prA©sidentielle jugA©e non crA©dible par &€ ™essentiel de la communautA© internation
camp de M.A Nkurunziza a A©touffA© dans le sang six semaines de manifestations quasi-quotidiennes A Bujumbura, matA©
une tentative de coup da€™Etat militaire, et largement purgA© son parti, le CNDD-FDD, de ses "frondeurs". "Depuis le dAGbu
de la crise, le camp prA©sidentiel sA€™est montrA© intransigeant, bien dA©cidA© A mettre Nkurunziza au pouvoir quelles qué
soient les consA©quences", poursuit cet universitaire, "avec ce gouvernement, il vient parachever le processus du fait
accompli utilisA© jusqua€™ici". Le retour au premier plan du gA©nA®ral Alain-Guillaume Bunyoni montre que "les radicaux sc
aux manettes", explique Thierry Vircoulon, de Ia€™ International Crisis Group (ICG)."Lui confier (le ministA're de) la SA©curitAc
publique montre que le message est +on continue la mA2me politique rA©pressive qua€™avant+". Un temps pressenti comme
dauphin de M.A Nkurunziza, le commissaire de police Bunyoni, homme-clA© de 1a€™appareil sA©curitaire, a longtemps AGtAC
considA©rA© comme |&€™un des deux personnages les plus influents autour du prA©sident, avec le gA©nA®©ral Adolphe
Nshimirimana, tuA© dans une embuscade le 2 aoA»t A Bujumbura. Plusieurs hauts cadres militaires membres du CNDD-
FDD avaient obtenu fin 2014 la tA2te des deux hommes, controversA®©s jusque dans leur propre camp.M.A Nkurunziza

avait limogA© M.A Bunyoni de la tAdte de son cabinet civil et le gA©nA©ral Nshimirimana de la direction du Service national de:
Renseignements (SNR).Un limogeage de faA8ade, leur influence AGtant restA©e intacte dans I&€™ombre, selon des
observateurs. "Avec la mort da€™Adolphe, Bunyoni est (dA©sormais) la piA“ce maA®tresse" du pouvoir en matiA're de
sA©curitA©, confie un analyste."Le pouvoir envoie un message pour dire en quelque sorte qua€™il est +prAdt A la confrontatio
pour imposer dAGfinitivement ses positions+", estime de son cA"tA© Ia€™universitaire burundais. -A€™BA?te noirea€™- Le r
lumiA're de M.A Bunyoni montre aussi que le camp Nkurunziza a purgA© le parti de toute contestation interne et qua€™il
na€™entend pas cA©der aux pressions internationales. "Bunyoni est la bAdte noire de la communautA®© internationale” qui a
menacA®© le pays de sanctions et espACrait un assouplissement du rA©gime aprA’s les A©lections, rappelle Thierry Vircoulon
"Il nA€™y a aucune volontA© da€™ouverture, si on S&€™en tient au signal lancA© par NKkurunziza avec ce nouveau gouverne
analyse Innocent Muhozi, figure de la sociA©tA®© civile burundaise."Ca€™est une confirmation de la ligne dure, avec un
semblant da&€™ouverture", symbolisA©e par cing ministA res attribuA©s A des partisans da€™Agathon Rwasa, considAOrA©
Aclections comme le principal opposant A M.A Nkurunziza. Titulaires de portefeuilles secondaires, ils "n&€™auront aucun
poids”, souligne M.A Muhozi.A 1&€™inverse du reste de |a€™opposition, M.A Rwasa a acceptA© aprA’s les A©lections de "jou
des institutions, en siA©geant avec ses troupes A 1a€™AssemblA©e, dont il est devenu le ler vice-prA©sident. "LA€™intACg
affidA©s da€™Agathon Rwasa dans le gouvernement se fait A des postes ministA®©riels qui ne sont pas stratA©giques.lls entr
au gouvernement par la petite porte", abonde Thierry Vircoulon. Le gouvernement comprend 12 ministres hutu et huit

Tutsi, conformA©ment A 1a€™A©quilibre prescrit par la Constitution.Mais "le respect apparent des quotas ethniques ne masqt
pas le fait quUAE™il sA€™agisse dA€™un gouvernement formA®© par des partis majoritairement hutus"”, note le chercheur. Ce q
suscite des craintes au sein de la communautA®© tutsi, accusA©e de mener la contestation par certains durs du CNDD-FDD,
ancienne rA©bellion hutu ayant combattu IA€™armA©e dominA©e par la minoritA© tutsi durant la guerre civile qui fit 300.000 ¢
1993 et 2006 et reste ancrA©e dans les esprits. Mais le pouvoir nA€™est pas seul A se durcir.La€™opposition se radicalise et
armes prolifArent dans les quartiers contestataires de Bujumbura, faisant resurgir le spectre de violences A grande

A©chelle dans un pays A 1a€™histoire post-coloniale jalonnA©e de massacre ethniques. Jeune Afrique, 31 aoA»t 2015
Burundi : une A©quipe gouvernementale de durs Le nouveau gouvernement fait la part belle aux sA©curocrates et aux
fidA"les de Pierre Nkurunziza. Signe d'assurance ou de fA©brilitA© ? Analyse. AprA’s plusieurs mois de contestation dans

les rues de Bujumbura et uneA tentative de putsch avortA©e en mai, Pierre Nkurunziza, qui fait toujours face A des groupes
armA©s dActerminA©s A 1a€™AOcarter du pouvoir, a tentA© de compenser par desA nominations choisiesA la fA©DrilitA©® q
difficilement A dissimuler. A« Il na€™a pas assistA© aux obsA ques du gA©nA©ral Adolphe Nshimirimana pour des raisons dx
sA©curitA© A», relA"ve un ancien haut responsable du Conseil national pour la dA©fense de la dA©mocratie-Forces de dACfer
de la dA©mocratie (CNDD-FDD, au pouvoir) aujourda€™hui en exil. ConsidA©rA© comme le numA©ro deux officieux du rA©g
NshimirimanaA avait AOtA© assassinA© dA©but aoA»tA dans un attentat A la roquette. Physionomie du nouveau gouverner
Nkurunziza craint pour sa sA©curitA©, et cette peur se reflA"te dans ses apparitions publiques (aprA’sA sa rA©AClection, le 21
juillet, son investiture a eu lieu en catimini) comme dans la physionomie de son nouveau gouvernement. La nomination

la plus marquante consacre en effet le grand retour dA€™Alain Guillaume Bunyoni, qui retrouve le ministA're de la SA©curitA©
publique, oAt il avait officiA© de 2007 A 2011. Cet ancien commissaire passe pour IA€™un des hommes les plus influents dan
la€™entourage prA©sidentiel. A« Les enjeux sA©curitaires sont primordiaux pour le prA©sident, analyse notre ancien cadre du
CNDD-FDD. Avec Bunyoni, il veut montrer qua€™il contrA’le la situation. A» Deux nominations tout aussi symboliques
concernent le cabinet civil de Nkurunziza. Gilbert Nizigama, un ancien commissaire de police, en devient le directeur

adjoint, tandis que le nouveau directeur de cabinet na€™est autre que le gA©nA©ral A%ovariste Ndayishimiye, ex-ministre de
la€™ |ntACrieur et de la SA©curitA© publique et membre du trio da€™officiers qui entourait le redoutA© Nshimirimana. A« On
que le ministre de la DA©fense, un civil nommA®© au lendemain du putsch, fera office de marionnette et que les instructions
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A©maneront du cabinet civil et de Bunyoni A», anticipe un chercheur spA©cialiste du Burundi qui prA©fA re conserver
la€™anonymat. A« Il a tournA®© le dos A 1a€™opposition et il lA€™assume A» La nouvelle AOquipe, composA©e de 20 minis
issus du CNDD-FDD (la plupart appartenant A |1&€™aile dure du parti), reconduit A leur poste quelques fidAles qui ont servi
vaille que vaille la cause de Nkurunziza, comme le ministre des Relations extACrieures, Alain AimA© Nyamitwe, ou celui

des Finances, Tabu Abdallah Manirakiza. Quant aux cing portefeuilles secondaires attribuA©s aux Forces nationales de
libA©ration (FNL) da€™Agathon Rwasa, ils ont le mACrite, selon la mA2me source, de clarifier le jeu tortueux de celui qui avait
plaidA© pour le boycott de IA€™A®lection avant da&€™acc
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